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Les élèves du Collège de Douarnenez ont réalisé, au rours 
des séances de travaux pratiques de géographie, la pyramide des 
âges de leur ville, d'après l'état de recensement de la population 
en 1954. 

La structure de la population de Douarnenez et la compa­
raison avec les pyramides des âges du Finistère et de la France, 
nous apportent des révélations intéressantes. Elles sont confirmées 
par le tableau de statistiques que nous avons établi. 

LES FAITS 

La population douarneniste est une population vieille 
20,40 % des habitants ont plus de 60 ans ; les taux correspondants 
pour le Finistère et la France sont respectivement 16,40 % et 
18,36 %. 

L'aspect d'ensemble de la pyramide est typiquement celui 
d'une ville de forte dénatalité. 

L e nombre de femm es est tres élevé : Le pourcentage de 
femmes, qui est de 50,52 % pour la France, 52,23 % pour le 
Finistère, atteint à Douarnenez 54,17 %. Cette majorité de 
femn1es, très faible de 0 à 19 ans, s'accentue après 40 ans et 
surtout après 60 ans (6 0,42 % ). 

La population active reste relativem ent importa•nte : 53,68 % 
du total. Mais il convient de distinguer deux groupes : un nombre 
important d'individus de 40 à 60 ans et un nombre nettement 
plus restreint de 20 à 34 ans (20,55 % de la population, au lieu 
de 22,28 % pour le Finistère et 22,79 % pour la France)_. 

Cette population active est constituée dans une proportion de 
53,58 % par les femmes (France : 50,82 %) . 

La reprise de la natalité apres 1945 es t n1oins accentuée a 
Douarnen ez (13,61 % de la population totale), que dans le 
Finistère et la France (14,82 %) . 

Douarnenez semble avoir relativem ent moins souffert de la 
guerre de 19-14--1918 que l'ensemble de la France, et surtout que 
l'ensemble du Finistère, si l'on considère seulement le nombre 
des tués. Cependant, le déficit des naissances pendant les deux 
guerres Inondiales y est plus important qu'ailleurs (voir le tableau 
des statistiques). 

Tels sont les faits essentiels et les apparentes anon1alies. 
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STRUCTURE COJ.I!IPAREE DES POPULATIONS EN 1954 

POURCENTAGE D'INDIVIDUS PAR AGE 

Age 1 --~- 1 0-19-
9-19 20-34 20-59 35-39 + 60 
---

Douarnenez .. . . 13,61 25,91 12,30 20,55 53,68 3,98 20,40 
Finistère 1 31,21 14,09 22,28 52,45 4,19 16,46 . . .. •• 1 

France . . .. . · 1 14,82 29,37 
1 

14,10 22,79 52,26 4,26 18,36 

POUR CENT AGE DE FEMMES 

Age 
Pourcentage 

0-1 9 20-39 20-59 40-59 + 60 Général 
---

Douarnenez 54,17 50,46 52,03 53,58 54,96 60,42 
Finistère 52,23 49 50,80 51,29 51,77 61,44 
France .. 50,52 48,47 49,18 50,82 51 54,24 
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L'émigration est ici un facteur d'importance capitale. Les 
jeunes quittent en très grand nombre une ville dont l'activité 
économique en déclin ne peut plus assu rer leur avenir. Les diffi­
cultés de recruten1ent des équipes sportives sont, à ce sujet, très 
révélatrices dans une ville de 20.000 habitants ! ... 

Une étude r ationnelle de cette émigration douarneniste 
apporterait certainement des conclusions intéressantes . 

Cette ém igration af fec te surtout les hommes qui sont attirés 
par les situations stables offertes pa r la n1arine m archande, par 
la marine nationale, p ar l'ann ée et, de plus en plus, par l'industrie 
et l'administration . 

L'émigration n'est pas touj ours définitive ; beaucoup revien­
nent vers 40 ans, bénéficiaires d'une retraite proportionnelle, et 
recherchent dans l'activité locale, non sans difficulté, un complé-
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ment de ressources. On explique ainsi le nombre relativement 
important d'individus de 40 à 60 ans. 

Les femmes émigrent moins ; a près leur m ariage, elles 
restent souvent à Douarnenez et fréquemment dans leurs familles. 

L'émigration seule ne suffit pas à expliquer cette prédomi­
nance de l'élément féminin. Douarnenez est une ville de pêcheurs ; 
ils y forment une véritable caste. Ces marins, victimes de leur 
témérité légendaire, s'aventurent trop loin sur des esquifs trop 
fragiles et paient chaque année un lourd tribut à la mer. On est 
frappé par le . nombre impressionnant de veuves et d'orphelins 
inscrits sur le registre de recensement. 

Le départ d'un grand nonzbre de jeunes, en âge d'avoir des 
enfants, justifie l'évident freinage dans la reprise des naissances 
après 1945, et cela malgré un taux normal de natalité. 

Beaucoup de Douarnenis tes ont servi dans la marine pendant 
la première guerre mondiale ; la mer semble, cette fois, les avoir 
épargnés. La pyramide des âges du Finistère montre que les pertes 
humaines ont été beaucoup plus fortes dans l'ensemble du dépar­
tement. Si le déficit des naissances, pendant les deux guerres 
mondiales, est ici plus accentué qu'ailleurs, c'est encore à l'émi­
gration qu'il faut l'attribuer. 

* ** 

La pyramide des âges de Douarnenez est un test, une preuve, 
la preuve de la décadence économique de notre port breton. 
La fonction portuaire est ici la base, le centre de toute l 'activité 
commerciale et industrielle ; elle conditionne tout le problème 
humain. Or, les statistiques prouvent, depuis 1945, une réelle 
stagnation dans les apports de poisson. Nous abordons là un autre 
grave problème qui mérite une étude particulièrement sérieuse, 
celui de l'avenir économique de Douarnenez. 

Les responsables de la << relance économique » n'auront pas 
seulen1ent à résoudre le problème des investissements, ou celui 
des communications ; ils devront tenir le plus grand compte du 
facteur humain. Il faut songer à une véritable révolution dans 
les méthodes de pêche et à une lutte sans merci contre un tradi­
tionnalisme largement responsable de la stagnation économique. 


